Les bases du jugement

La gymnastique est une discipline exigeante où alternent puissance, technique maîtrisée et beauté du geste. 

Six épreuves caractérisent la Gymnastique Artistique Masculine : le sol, les arçons, les anneaux,  le saut, les barres parallèles et la barre fixe.

Voici quelques notions de jugement qui sont volontairement très simples afin que chacun puisse comprendre le déroulement d’une compétition, et la manière dont les juges notent.

En effet, la gymnastique artistique est très clairement et très précisément réglementée par le code de pointage (édité par la FSCF et adapté par rapport à celui de la Fédération Internationale de Gymnastique).

Il existe une petite marge d’erreur dans la notation, mais celle-ci est réduite au minimum par :

· la précision du code de pointage

· le nombre de juges

· le responsable du jury qui supprime les notes extrêmes et règle les éventuelles divergences entre les juges.

De ce fait, si on tente de juger un enchaînement sur vidéo, on tombe, en général à peu de choses près, sur la note attribuée par le jury.

Les exercices peuvent être libres ou imposés.

Pour un mouvement libre,

Le gymnaste compose son exercice en respectant, si possible, les exigences définies à chaque appareil. En général, il vaut mieux qu’il présente un exercice simple et propre, plutôt que des difficultés importantes et mal exécutées. En aucun cas, la difficulté doit être faite au détriment de la qualité d’exécution. De plus, cela le valorise et permet de présenter une gymnastique réellement harmonieuse et artistique.

Le jury comprend 2 catégories de juges :


Les juges D (difficulté) qui sont chargés d’évaluer  la difficulté du mouvement. Plus simplement, ils déterminent la note D.(difficulté) Cette note se décompose ainsi : les difficultés, les exigences spécifiques, la sortie, les points de connexion.

Les juges E (exécution) qui évaluent l’exécution. Ils déterminent les pénalisations qui sont déduites de la note maximale d’exécution. Cette note maximale d’exécution dépend du nombre de difficultés réalisées par le gymnaste.


Le responsable du jury qui vérifie le travail des jurys D et E et apporte les pénalisations particulières sur la note finale.

Pour un mouvement imposé,

Le gymnaste avec son moniteur a la liberté de présenter un exercice imposé du degré de son choix. Le principe fondamental de la gymnastique implique que les exercices, du point de vue de leur contenu, doivent être adaptés aux capacités du gymnaste. Le gymnaste doit parfaitement maîtriser son corps avec sécurité, élégance et plénitude.

Les tâches du juge ne sont pas très compliquées. Les juges  vérifient la conformité du mouvement au texte de référence et l’exécution. Les juges pénalisent par exemple, les chutes, les flexions des bras et jambes, les fautes de réception et celles techniques. Ces pénalisations sont déduites de la note d’exécution maximale de 10 points.
L’exécution 
C’est l’ensemble des pénalisations relevées par les juges.  Toutes les fautes d’exécution doivent être sanctionnées. Toutes les fautes possibles sont mentionnées dans le code de pointage ainsi que la valeur de la pénalisation qui peut être appliquée dans chaque cas.
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